
4.4 LE CANADA, 22 Août 1884

Qnestioiis Vitales COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAW i.

anciers et je me charge d’arrêter 
les poursuites dirigées contre 
vous. Une saisie immobilière a 
toujours un certain retentisse­
ment ; resterait-elle sans effet ? 
il est important pour nous de 
l’éviter. Il faut prévoir et con­
jurer d’avance les dangers qui 
peuvent naître. Autant qu’on 
le peut, on doit cacher aux gens 
les choses qu’ils n'ont pas besoin 
de savoir. Donc, il faut abso­
lument qu’on ne touche à aucu­
ne de vos propriétés, au domai­
ne de Ronquille surtout. Du 
reste, ceci est mon affaire, et vous 
n’aurez point à vous en préoccu­
per.

Si intraitables et si terribles 
que soient les usuriers auxquels 
vous avez eu affaire, je saurai 
les amener à composition et les 
obliger à vous laisser en repos. 
Comme ils nous ont beaucoup 
volé, je comp’ e bien aussi leur 
faire rendre gorge. C’est vous 
dire aue je n’ai pas l’intention 
d’allor me mettre à genoux de­
vant eux et de leur adresser des 
supplication. C’est la tête hau­
te et la cravache à la main qu’il 
convient de parler à certaines 
gens.

Le jeune homme regardait son 
interlocuteur, croyant rêver. Son 
ahurissement était complet.

José continua :
—Nous allons remettre votre 

maison sur le pied où elle était 
il y a un an et vous redevien­
drez le brillant comte Ludovic 
de Montgarin, qui fut pendant 
un temps le jeune gentilhomme 
le plus élégant et le plus recher­
ché de tout Paris. Aujourd’hui, 
vous n’existez plus, demain 
vous ressusciterai et vans repa­
raîtrai triomphant. En sortant 
de l’ombre qui vous enveloppe, 
vous allez retrouver la lumière, 
et c’est une existence nouvelle 
qui va commencer pour 
Enfin, si je puis me servir de 
cette expression, vous allez faire 
peau neuve. Il faut que vos 
amis d’autrefois ne vous recon­
naissent plus. Ces aimables vi­
veurs qui vous ont aidé à cro- 

vos deux millions, vous

ION SANS EGALE
'

FEUILLETON
Demandes aux médecins les plus êmi-

De n’importe quelle école, quel est U* 
meilleure remède pour calmer l’irritation 
.le ut-rfs, et guérir toute autre maladie 
non euse, **t }>our donner un repos répara-

ÉPILEPSIEDAZE
facturier LE FILS

HYSTÉRIE“/>u houblon sous quelque forme." 
CHAPITRE I LIGNE QUOTIDIENS ENTRE 

OTTAWA ET MOiTHEU..
(et)—

de CHAIS AIRES
C.TEN DÉTAIL
DES RUES

Guérison souventl 
Soulagement toujours!i rstEMIEKE PARTIE Demandez aux médecins les plus émi-

“ Quel est le meilleur et le seul remède 
sur lequej on puisse compter pour la gué- 
tison ■ e toutes les maladies des reins ft 
des voies urinaires, telles que maladie de 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d’urine et tout s autres maladies ; articu- 
lières aux femmes ? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. *• Duchu

Demandez aux mêmes médecins - 
“ Quel est le meilleur et le plus sûr re­

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestio \ bile, 
lièvre maîariale, sic.? ” et ils vous ré-ion-

Mtiiulrake ! ou Dandelion ! ! I ! !
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combinés avec d'autres d’égale va-

LK BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE JA REINE

ssrTOUS LES JOURS-*#
A 7 HEURES DU MATIN

—(o) —

TAUX de PASSAGE pour MONTRE LL:

FAR L'EMPLOI DE LA

LES TROIS SOLUTION ANTI-NERVEUSE

Laroyenne
1et de l’Eglise 

TA WA.
ir à so nombreuses pra- 
d'Ottawa et de ses en- 
qu’il a acheté et mis 
les machines du vaste

* MALADIES
§ NERVEUSES J-à=3£-
V WpM à Quebec, chez le D‘ Ed. MORIN * C-, et dins toutes Pharmacies dn Canada.

i Suite)

pour mener votre genre de 
vie, vos revenue devinrent in­
suffisants ; il vous fallait recou­
rir souvent à des emprunts oné- 

I • reux. A Paris comme ailleurs, 
| ceux qui exercent le métier de 
j prêteurs d’argent se font payer 

cher.

\i■foi
ClatuMN aller....................... 62.50

do aller e* retonr... 4.00

Voyage
îfois en opération sur la 
Selby r,ee pour la ■ode Clawte.................................................

complet d ce cendre par ba- 
et revenir en chemin de fer 4.50DES CHAUSSURES BILLETS VENDUS ABORD 

FRET TRANSFORÉ A BAS PRIX.
pliiN amples informa- 
’adrwwer au bureau 

de la compagnie*
<fclJAI DE LA HEIXE.

1 attirer l'attention du 
uit :
l'établissement est san 
lomplet de co genre à 
îposé d'ouvriers de pre-

Ponr 
I tous s

HUILE DUCOUX—C’est vrai, dit le jeune hom­
me, qui écoutait les yeux bais-

wEt incorporés dans les Amers de Hou­
blon, on obtient un produit d’une telle 
puissance curative cl tellement varié dans 
ses opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d’indispositions qui puissent leur résis­
ter, avec cela qu'il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE I»,

DOCT"
HUILE DE FOIE DE MORUE

Iodo-Ferrée an Quinquina al ani Écornas d'Oranges AmèreaVCOMMANDE
Se et expé- 
dôlai.

13 mai.scs.ie sera exécuté 
i le plus court >

E duns les Commandes
atériaux sont employés. I 
ftie. Prix très modérés,
EST SOLLICITÉE 
nds de la acampagne fe- ‘ r 
visiter cette MANÜFAO I 
eter ailleurs.

daze,
Propriétaire.

—Et contre cela, reprit José, 
seul vous ne pouvez pas.

—Rien, répéta Ludovic d’u­
ne voix sourde.

—Vous êtes acculé au fond 
d’une impasse [ou emprisonné 
de ns le cercle.

—Emprisonné et enchaîné !
—En regardant autour de 

vous, vous n’apercevez aucune 
lueui de délivrance ?

—Aucune. Je ne vois que la 
mort !

—Je ne connais pas exacte­
ment le chiffre de vos dettes ; 
mais j’ai le droit de supposer 
que si le château de Ronquille 
vot^e hôtel et vos propriétés 
sont vendus par autorité de jus­
tice, il y aura à peine de quoi 
satisfaire vos créanciers.

—J’en suis convaincu.
—De sorte, que si cette chose 

très possible arrivait, du jour au 
lendemain, vous seriez sans asi­
le et dans la plus effroyable mi­
sère.

C’est le bon moment
Ce précieux médicament. Bruit dos longs travaux et des persé­

vérantes études du Docteur Dvooxrx, réunit sous une seule 
forme l’Huile de Foie de Morue, lu Fer, !o Quinquina et k 
Strop d'Bcorce» d’Oranges Amères.

Les éléments qui entrent dans la composition de ce produit 
expliquent auiïlsamiui at son Immense succé., et l'augmentation 

tante de sa consommation prouve on no pet t mieux quH 
urvu de toutes les qualités nécessaires > ou.- guérir 1' i ne- 

les Maladies DotCri'i*, le-» lire üitet. Rhume* 
/refit cl touted ,<j* a/[celions Scr-jjaieuMS*.

X»es Médecins les plus éminents reet mandent tout 
particulièrement co médicament, d'une < leur agréable, 
sans mauvais goût et dont l’usage est Ibcf ie, économique.

J'OFFRE UNE
REDUCTION GENERALE

-------SUR--------
TOUS UES CHAPEAUX

Eisa“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie.” ; Huuf ;% 

«°-’- - i -MS»
Depuis des années, et abandonnés par 

les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 
reins, du foie, de poitrine, ont été guéris.

Des femmes rendues presque folles ! ! ! !
Par la névrhlgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies parti- 
lières aux femmes.

Des personnes accablée j par ^Rhuma­
tisme.

Inflamatoire et chronique, ou soulfrant 
du scrofule !

est pot 

catarrhes, laI actuellement
estpi- II- li.ii',.;"! i.:h

EN MAGASIN
C’EST LE MOMENT D’EN PROFITERTAI'IS etc ^

"de tapis ’ Dépit général à Paris ; D'DUCOUX, 209, me St-Denii
J’ai aussi un assortiment complet de

PardesMiG eu Caoutchouc, 
Parapluies, etc.

A Québec ; !>' K<*. MORIN éb C, 
IPtuarmaoiena-C laimlstoH, 31.-A, rue St

De i’érysipèle !
Fiuxions i humatiques, impur lé du sang, 

en un rnot de toutesttawa.
nd assorti 
?t 1 s plus 
ait de

CO l itH. 1dyspepsie, indigestion, 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frôle i alure,

Ont é é guéris par les Amers degllou 
blon ; on peut en avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu.

PILULES PURGATIVESment, les 
bas prix en i *

128, Rue Rideau
EXTRAIT d’ÉLIXIR TOMMIE ANTI-CI.AIREIIX Ù Dr GUILLIÉ 

PréparéparPADL GAGE, Ph>°K, seul Propriétaire, 9 r. de Grenelle-St-Germain, PARIS !

L’action de VÉLIXIR GUILLIÉ est touj 
bienfaisante. Comme Purgatif, il est tonique 
on même temps que rafraîchissant ; il aide et 
corrige toutes les secrétions et donne d 

Une expérience do plus do soixante années a démontré quo 
était d’une efficacité incontestable contre toutes les

FIÈVRES ÉPIDÉMIQUES, DYSENTERIES, CHOLÉRA, AFFECTIONS GOUTTEUSES
et en général comme dépuratif dans toutes les MA1ADXES OOVOISTXVM. 

Les Pilule* d'Portrait d'Éliurlr du D’ GuUllé contiennent, sou
petit volume, toutes les propriétés toni-purgatives et dépuratiresde cet Elixir. 
Elles conviennent surtout a la classe ouvrière, a laquelle elles évitent les dé­
penses considérables des maladies et les pertes de temps.

Dépôt à Québec : Dr Ed. MORIN & G", Pharmacien-Chimiste, 314, rue St-Jean. *

la ris, Rideaux, N. B.—Ass -rtiment nouveau d’ouvraget 
faits par les sauvages.

'files (jDiriiUiire? 
«le tonte sorte. J. B. aBIAL, g&nea. N’exigeant pas «ne diùe 

t être administré avec un égal 
succès aux enfanta et aux vieillards sans 
crainte d’aucune espèce d’accident.

PÉllxtr tiiillHè

force aux or 
sévère, il peuJOUISSEZA la

PEINTRE,
DECORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER

vous. De la Santé et du BonheurTAPIS D'OTTAWA.
ie MM IS K N.

5RED et Oie. COMMENT ? comme d'autres
ont fait,

Une lueur livide passa dans 
le regard du jeune homme.

—Je ne verrai pas cela, dit-il 
d’une voix creuse.

—Toujours votre idée de sui­
cide, répliqua vivement le Por­
tugais. Est-ce qu’un homme 
se laisse teirasser et broyer ain­
si ? Vous êtes un vaincu, il faut 
songer à prendre votre revanche. 
Allons, morbleu ! retrouvez de 
l’énergie, redressez-vous, il s’a­
git de tenir tête à l’orage !

—N’ai-je pas lutté autant que 
l’ai pu ? Maintenant que je suis 
au bord de l’abîme, que voulez- 
vous que je fasse ? Si vous le sa­
vez, dites-le moi.

—Il faut d’abord que vous re­
preniez entièrement possession 
de vous-même.

—Soit, et après ?
—Si vous avez confiance en 

moi, si vous me laissez vousjdi- 
riger, nous viendrons à bout de 
toutes les difficultés qui vous 
paraissent insurmontables.

—Pour cela, de Rogas, il faut 
être bien fort et bien puissant.

—.Qui vous dit que je ne suis 
pas fort et puissant ? riposta 
le jeune Portugais d’un ton su­
perbe.

—Ainsi, c’est sérieux, vous 
voulez.......

—Vou. sauver ! je vous l’ai

Marchand df.
PEINTURE

83. i- ; Souffrez - voiiN de maladie» de» 
rognon»T

“ Lo “Kidney Wort” m’a ramoné, pour 
ainsi dira, dos portes du tombeau, lorsque 
j’avais efe condamné par troizo médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Devoraux, Mechanic, Ionia, Mich.

ET DE VITRES,
quer
ont appris à vous défier des flat­
teurs ; vous vous souviendrez de 
cet enseignement, de ‘ la rude 
école que vous avez faite. Aussi­
tôt que votre étoile a pâli, vos 
amis se sont éloignés de vous, 
ils vous ont méprisé ; vous leur 
rendrez cela en dédain, ce sera 
une de vos revanches. L’expé­
rience que vous avez acquise 
doit être sur votre cœur comme 
une cuirasse sur la poitrine d’un 
guerrier.

L'adversité a cela de bon 
qu’elle ouvre les yeux et force à 
réfléchir, elle apprend à juger 
les hommes et les choses ; on sait 
alors les apprécier à leur juste 
valeur. Devenir sceptique, c’est 
devenir fort. Vous pourrez mar­
cher hardiment, car vous êtes 
armé d’une façon formidable. 
Du reste, je serai près de vous et 
mes conseils augmenteront vo­
tre forte. Si vous êtes hésitant, 
c’est-à-dire si l’audace vous 
manque, je vous la dannerai.

—En vérité, dit le jeune hom­
me, je me demande si je suis 
bien éveillé.

—Pour vous en assurer, arra­
chez-vous un poil de votre mous­
tache, répondit le Portugais en 
riant.

—Je vous avoue, de Rogas, 
que je' ne comprends pas grand 
grand’chose à tout ce que vous 
me dites.

,—M’avez-vous bien entendu ?
—Oui.
—.C’est déjà quelque chose. 

Gravez toutes mes paroles sous 
votre iront, et vous ne tarderez 
pas à compaendre. Prêtez-moi 
toute votre attention, je pour­
suis : Vous allez donc reparaître 
dans le monde. Vous ne con­
naîtrai plus celui que vous fré­
quentiez autrefois. Je vous l’ai 
dit, vous allez avoir une existen­
ce nouvelle : le changement doit 
être radical, votre transforma­
tion complète. Le passé est mort 
et enterré, et si cela est possible, 
vous devez l’oublier.

A la folie, nous arrachons son 
masque et nous cassons ses gre­
lots. Vous allez brûler des par­
fums sur l’autel de la sagesse et 
bien que je n’aie pas la préten­
tion de ressembler à la déesse 
Minerve, j’essayerai néanmoins 
d’être votre Mentor.

526 RUE SUSSEX
O T T AÎW a M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex

Vos nerf# sont-ils affaiblie T
"Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B. Goodwin, Ed. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

Souffres-vouH «le la 
Bright ?

“ Lo “ Kidney Wort ” : 
mon urine avait la consi 
puis ressemblait à du sung.

Frank Wilson,

L. A. OlivierCHEMIN DE KERM. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

(fcanada raw AVOCAT.
—Encoignure des rime Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, (mawa, Ont.
m-ARGENT A PRETER 

Ottawa, 3 janvier 1883.

SENEGAL. Bureau.maladie de

m’a guéri lorsque 
stance de la craie,

EPItFNEUR
LA•üS FUNFBRES VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les jioiuts à l’est.

Peabody, Mass.
Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

Alix Inventeurs 
J. Coursoiïe & Cie.,

•ES RÜBS Souffrant de la diabète T
“ Le “ Kidney Wort” est le remède lo plus 

nice que j’aie prescrit. Il procure un 
logement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.
t Dalhtiusic,
T A WA. la17 mars 1883

Souffrez-von» de maladie» dit foie T
“ Le “Kidney Wort ” m’a guéri d’une ma­

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-oolonel

69 Gardes Nationale, N.Y.
Souffroz-v

MAGASIN D’HABITSIII. GLACIÈRE 
irver les corps en 
gratis.

Sollieitewrs de Brevets iflnvenlu* 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Orrwpondanta aux Etale. 

Unie, en Angleterre et en France.

CHANGEMENT D’HEURE

DE PRINTEMPS ET D’ÉTE CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous Les J oursioiw de douleurs dans

“ Lo “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors do mon lit.”

C. M. Tallmngc, Milwaukee, Wis.
aladie» de» 

rognon» ?
“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri do mala­

dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des aimées, le 
traitement des médecins, ^o remède vaut 
$10 la boite

TOUTES SORTESsCBAPEAlIX J. COUBBOLLE & Cie.,
Chambre Victoria. 

Vis-à-v’s e bureau des Brevets,
OTTAWA, Okt.

MERRY ! CHARS PULLMAN.est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assomment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en.

Souffrez-voun de m Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fez 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vides do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

UK, COURTIER B. P.—Boite 68
24 Fév 1883

D** MVEL’t GROVE HOTEL,3HA2ST
A

mission -
Sami Hodges, Williamstown.West Va. VENDANT A

Mouffrez-voiiN de lu eoiiNtlpnf ion T
“ Le “Kidney V ort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pondant seize ans.

Nclsou Fairchild, St-Albans, Vt.

A partir du lundi 19, Nov. 1888, les traina.'cir- 
culeront comme suit •

Arïl!s5 
8.20

Arr. A Ottawa. 
12.20 p.m.

TKNU PAH
NOTRE ASSORTIMENT DE :CHARLES PICARDMontréal.d’Ottawa. 

4.60 p.m.

Partant
8.00CHEMISES RUE BANKe et commissaire-priseur | Souffrez-

“ Le “ Kidne 
les autres rem 
usaged

nlaria ?
y Wort ” est supérieur à tous 
edes dont j’aie jamais fait 

ma pratique.
Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

-? de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.

Montréal.de
8.4

Pr’tWE SPARKS
:i’llotei;RusseI, )
T A WA.

Ï!$odit.f A 15 Minutes de Marche d’Ottawa—Alors, il faut que je me li­
vre à vous ?

- -Ou du moins que votre vo­
lonté soit bien d’accord avec la 
mienne.

—Je crois comprendre. Après 
tout, je ne risque guère, n’ayant 
plus rien à perdre.

—Rien à perdre et tout à ga­
gner.

—Ai-je le droit de vous de­
mander ce que vous allez fai­
re ?

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chare 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonaventure à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.65 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashu 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sur le N. Y. à N. E. R. R’s.

partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Ficbburg à 6.00 p.m. et New-York à 

m., arrivant à Montréal à 8.26 du

i
F.tee-voiiN bilieux T

“ Le “ Kidney Wort” m’a fait plus do bien 
que tous les autres remèdes dont j’aie jamais 
fait usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

VAHIETE PRESQU’INFINIE DE
Un magnifique bocage, plateforme pour 

danse. Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L’on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Rideau 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs,

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, btc.

k Nonffrez-vone de* hemorrhoidee T
" Le “Kidney Wort” m’a guéri radicale­

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bauk, Myertown, Pa.

Etes-vous t

ggg

:ntrepreneurs7 orfure pa

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et apres que 
j’eus soufiert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine-

r le rhuma- 277, RUE WELLLVGT SS.ONS cachetées, adressées 
portant la suscriptlon 

r Bureau de Poste, etc., 1 
Jba.” seront reçues à ce | 
IARDI, 2 Septembre pro- ! 
înt, pour la construction ,

C. Gagné et Cie
Aux femmes qui sont malade» T
“Le *’ Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde II. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt.
p S< vous voulez chasser la maladie 
a et jouir d’uue bonne santé
^ Faite» usage du

la5 mars, 1883 a avec les

NOUVEAU MAGASIN Lee Poste, etc.,
■PEG, Manitoba. |
ivis peuvent être vus au 1 
rravaux Publics, Ottawa, I 
réposé aux travaux de la / 4 
lipeg, à partir do 
ivennnt. ^ ^

1 al res devront se rappeler 
ons doivent être faites 
imprimées et signées par 
res mêmes.
ion doit être accompagnée 
anque accepté payable à 
ible Ministre des Travaux 
îq pour cent dn prix de la 

chôqie sera confisqué si 
e refuse de signer le con- 
ira requis, ou s’il ne conv­
ie qu’il aura entrepris. Le 
à ceux dont les soumis- 

1 été acceptées, 
s’engage à accepter ni la 

des soumissions.

H. ENNIS,
Secrétaire

—Certainement, et je veux 
vous le dire. Voitures pour EnfautsPEINTURE. TAPISSERIE, VITRES

ET DE DECORA 7/ -AT

No. 208, Bue DALH0ÜS1E, Ottawa

XVI
4.30 p.

LA PROPOSITION

6ages pour OiseauxCHEMIN DE PREMIERE CLASSEAprès un moment de silence, 
le Portugais reprit :

—Je vais commencer, dit-il, 
par rétablir votre crédit, ce sera 
fait comme avec la baguette 
d’une fée.

TIHÜ PAB
ET RAILS NEUFS EN ACIER

pour le Sud et U’est changent de 
Bonaventure à Montréal où leur 
féré sans frais 

le passager ait à s’en occuper.
Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-

FLee billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin*

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

S. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

Ottawa. 19 Nov. 1883.

Le Purificateur du Sang. GEO. PHILBERT Les passagers 
chars à la gare 
bagage est trans extra et sans que.PropriétairePOMMES POMMES POMMES il. G. LAV3RDURECinquante mille 

francs pour distribuer à vos 
créanciers, deux chevaux ren­
trent dans votre écurie et une 
voiture sous la remise, le tout 
payé comptant opéreront ce pro­
dige.

Je verrai moi-même vos cré-

PHILBERT. se charge 
ne l’on voudra bien lui

M. GEO. 
commande que l’e 
Prix très modérée 

Les march 
pagn< 
visite

de toute 
donner.Charles Donald de Co.,

79, RÜB QUEEN, LONDRES, E. C., 
Seront heureux de correspondre avec .les 

propriétaires de vergers, les marchan la et 
expéditeurs de pommes au Canada, en vue 
du commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités "accoutumés à leurs pratiques qni 
auraient besoin d’avances.

31 juillet 1884 9m

lérés et ouvrage garanti, 
ands de la ville et de la cam- 
priés d’aller lui rendre une

No. 06 Rue RIDEAU.
pries a'aller 
a’acheter aill

D. C. LINSLBYGEO. PHILBERT,
208, BUE DALHOUSIE.

U fév 1884

Gérant

aux Publics, 
ût 1884,
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